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vent l’importance des origines et
le passé de leurs nouveaux ci-
toyens naturalisés. Mais ces origi-
nes étrangères, ces vingt premiè-
res années de leur existence sont
les années de formation. Et elles
jouent bien évidemment un rôle
prépondérant dans l’avenir de
ces individus. Certainement,
l’identité vaudoise de Yersin lui a
permis de devenir ce qu’il est de-
venu.»

Ce qu’il est devenu? Médecin,
microbiologiste, explorateur,
marin, entrepreneur, ethnolo-

gue… Alexandre Yersin était un
homme aux multiples casquettes.
Né en 1863, il passe son enfance à
Morges, avant de devenir méde-
cin à Paris, où il rejoint l’Institut
Pasteur. Pris de l’envie de voya-
ger, il est engagé par la Compa-
gnie des messageries maritimes
et rallie Saigon (actuellement Hô
Chi Minh-Ville) en octobre 1890. Il
parcourt l’Indochine à cheval, à
pied et mène des expéditions à
travers la jungle, avant de décou-
vrir la baie de Nha Trang (Viet-
nam actuel).

C’est en 1894 qu’il découvre le
bacille de la peste à Hongkong. À
la suite de cela, il développe la
préparation du premier sérum
antipesteux. En 1895, il crée le
deuxième Institut Pasteur d’In-
dochine, dans lequel il soignera
gratuitement les habitants. Dès
1898, il s’intéresse à la culture de
l’hévéa (arbre à caoutchouc),
qu’il introduit dans la région.
Puis il fournit les frères Michelin,
ce qui lui permet de financer ses
recherches médicales. Il fonde
ensuite l’École de médecine de

La Côte

Plus de 9000 kilomètres: telle est
la distance qu’a parcourue le
buste du Dr Alexandre Yersin
pour rentrer «à la maison». Une
sculpture réalisée par un artiste
vietnamien et offerte par l’Insti-
tut Pasteur du Laos à l’Hôpital de
Morges le 11 septembre afin d’ho-
norer la mémoire de ce natif
d’Aubonne qui a passé la majeure
partie de son existence en Indo-
chine française.

L’occasion pour le Dr Paul
Brey, directeur de l’Institut Pas-
teur du Laos, de rendre hom-
mage au médecin et de souligner
l’influence que sa région natale a
eue sur sa vie: «Lors d’une visite à
Hanoï en 2008, Pascal Couche-
pin, alors président de la Confé-
dération, a prononcé en faisant
allusion à Alexandre Yersin des
paroles qui m’ont marqué. Il a
dit: «La Suisse qui se fait honneur
à donner à la France ses grands
hommes.» Il est vrai que les pays
avec une forte immigration
comme la France oublient sou-

Morges
Une sculpture du Dr 
Alexandre Yersin a été 
remise par l’Institut Pasteur

Le train rouge vit une mue à 300 millions

«Nos entreprises Nyon - Saint-Cer-
gue - Morez et Transports publics
de la région nyonnaise sont à un
tournant de leur histoire», a dé-
claré leur directeur, Richard
Zaugg, à l’occasion d’une rencon-
tre avec les commanditaires, auto-
rités politiques et partenaires
mercredi à Saint-Cergue. Grâce
aux fonds d’investissement ferro-
viaire et au fonds FORTA, votés
par le peuple, la compagnie du
train rouge va pouvoir investir
plus de 300 millions de francs
pour son développement et sa
modernisation.

Devenu centenaire en 2016, le
train du Nyon - Saint-Cergue - Mo-
rez (NStCM) a déjà entamé sa mue
avec l’acquisition de nouvelles ra-
mes et le passage au quart d’heure
entre Nyon et Genolier en 2015.
Mais c’est le premier coup de pio-
che donné cet automne à la cons-
truction d’un nouveau dépôt fer-
roviaire et centre administratif à
l’Asse, près du Paléo, qui marque
le début d’une période de grosses
transformations qui va s’étendre
sur une douzaine d’années.

Emménagement en 2022
La réalisation du nouveau dépôt,
devisé à 64 millions, sera termi-
née début 2022. Le déménage-
ment de tout le matériel entre-
posé dans le hangar des Plantaz
au nord de la ville de Nyon se fera
en cours d’année. Le futur bâti-
ment, qui pourra abriter cinq ra-
mes, les ateliers de maintenance,
les unités de lavage et tous les
véhicules de service, fera 80 mè-
tres de long sur 50 de large. La
direction et l’administration se-
ront également relogées à l’Asse.

Dès lors, courant 2022, la com-
pagnie pourra se faire livrer six 
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Mobilité
La Compagnie 
du Nyon - Saint-
Cergue - Morez 
et les Transports 
publics nyonnais 
dévoilent leur 
stratégie pour les 
années 2020-2030

ble par la Confédération, il faut
répondre à deux critères: le degré
de couverture des charges doit
rester égal ou supérieur à 20%, et
le taux de fréquentation des usa-
gers doit rester suffisamment
élevé. Depuis 2015, cette fréquen-
tation a augmenté de 34%, mais
les recettes seulement de 3,1%.

D’autre part, recevoir 70% des
fonds de la part de la Confédéra-
tion (28,3%) et du Canton de Vaud
(41,7%), et «seulement» 19% des
Communes, entraîne un change-
ment de paradigme au niveau de
la gouvernance. Le directeur ex-
plique qu’en plus d’une standardi-
sation du matériel roulant et des
systèmes informatiques, les entre-
prises de transports publics doi-
vent appliquer des processus de
fonctionnement et suivre des con-
trôles de qualité communs. «Ainsi,
on passe du tout local ou régional
au profit d’un alignement sur un
modèle cantonal et national.»

En d’autres termes, cette im-
mense manne financière est bien-
venue mais impose de profondes 
mutations au sein de la compagnie.

«On passe 
du tout local ou 
régional au profit 
d’un alignement 
sur un modèle 
cantonal 
et national»
Richard Zaugg Directeur 
du NStCM et des TPN

150 ans de soins à Morges

Six années après la naissance 
d’Alexandre Yersin, ce fut au tour 
de l’Infirmerie des Pâquis de voir le 
jour à Morges. Devenu Hôpital de 
Morges en 1949, l’établissement 
fête aujourd’hui ses 150 ans. Pour 
marquer le coup, des portes 
ouvertes sont organisées 
samedi 21 septembre de 10 h à 16 h. 
La visite se fera de manière libre. 
Elle sera jalonnée d’informations 
sur le fonctionnement des 
différents services avec diverses 

animations. Les curieux auront la 
possibilité de découvrir le bloc 
opératoire ou de plonger dans le 
quotidien des soignants avec des 
lunettes de réalité virtuelle, tandis 
que les enfants pourront guérir leur
nounours à l’Hôpital des doudous. 
Une exposition dédiée aux 150 ans 
de l’hôpital et jalonnée de portraits 
de patients, de collaborateurs ainsi 
que de personnalités de la région 
pourra également être visitée dans 
les couloirs. R.C.

Le buste a été placé au 3e étage de l’Hôpital de Morges. P. MARTIN

nouvelles rames à 42 millions de 
francs. Cela signifiera la disparition
de l’ensemble du matériel roulant
de l’ancienne génération. De gros 
travaux d’infrastructures devront 
accompagner ces acquisitions, au 
niveau des voies et des ouvrages 
d’art, ainsi que dans toutes les ga-

res et haltes, où les quais seront 
adaptés aux personnes à mobilité 
réduite et l’accueil sera amélioré.

Une «chance historique»
Plus loin dans le temps, à l’hori-
zon du changement d’horaire des
CFF en 2025, la compagnie étudie

une double voie entre le nouveau
dépôt et Trélex, afin d’avoir un
point de croisement dynamique.
Ces aménagements représentent
la partie visible des investisse-
ments. Il y aura aussi une impor-
tante modernisation des systèmes
de sécurité, des contrôles de la

marche des trains, et de l’informa-
tion aux voyageurs.

Richard Zaugg se réjouit
d’avoir «la chance historique» de
réaliser ces très gros investisse-
ments. Mais il rappelle qu’il s’agit
aussi d’un énorme défi à relever.
Pour que le NStCM reste finança-

Les quatre nouvelles rames reçues en 2015 seront complétées par six autres rames modernes en 2022. PATRICK MARTIN

Deux bus hybrides ont été commandés à Nyon
U Les Transports publics 
de la région nyonnaise (TPN), 
société qui appartient à 100% à 
la Compagnie du Nyon - Saint-
Cergue - Morez (NStCM), ont 
déjà vécu leur révolution, 
notamment avec le passage des 
bus à la cadence au quart 
d’heure en ville de Nyon. En 
2017, elle s’est également dotée 

d’un centre de gestion du trafic. 
Président du conseil 
d’administration de cette 
société fille du NStCM, 
Claude Uldry, municipal à 
Nyon, se réjouit du succès 
de ce passage au quart d’heure 
et de l’impressionnante 
augmentation de la 
fréquentation sur les lignes 

urbaines et suburbaines. 
Désormais, il estime que les 
TPN ont trois défis à relever: 
assurer une desserte 
correspondant au 
développement urbanistique 
de nouveaux quartiers; 
poursuivre les investissements 
dans les infrastructures 
permettant une bonne 

cadence des bus; et acquérir 
des bus plus respectueux 
de l’environnement. «Un 
contrat a été signé pour 
deux bus hybrides, annonce-t-il 
en primeur. Mais il faudra 
de gros moyens pour 
renouveler l’ensemble de 
notre flotte.»
Y.M.

Hanoï en 1902, dont il est pre-
mier directeur.

Décédé en 1943 à Nha Trang, il
y est encore «religieusement» vé-
néré aujourd’hui. Reconnu
comme un bienfaiteur, il a été
nommé citoyen d’honneur du
Vietnam à titre posthume en
2014. C’est désormais dans l’es-
p r i t  d e  s a  r é g i o n  n a t a l e
qu’Alexandre Yersin doit retrou-
ver la place qu’il mérite, comme
souligné par le syndic de Morges,
Vincent Jaques. 
R.C.

L’hôpital reçoit un buste vietnamien à la mémoire d’un grand Morgien

L’ambiance est délétère en cette fin
de campagne sur l’extension des 
horaires d’ouverture des commer-
ces à Nyon. Alors que le débat sera
tranché dimanche, plusieurs affi-
ches des opposants au référendum
ont été taguées.

Sous le parking Perdtemps, le
slogan «Je soutiens les commerces
de Nyon» est devenu «Je soutiens le
1% riche de Nyon (sic)». Ailleurs, il a
été ajouté «Et je gâche la soirée des
vendeurs/euses». Sur d’autres affi-
ches, on appelle à «faire l’amour 
plutôt que des achats compulsifs».
La Société industrielle et commer-
ciale, engagée pour l’extension des
horaires, a réagi dans un communi-
qué en évoquant des adversaires à
court d’arguments et précise 
n’«être d’accord que sur un seul 
point: Faites l’amour»! Un tout pe-
tit peu d’amour ferait en effet du 
bien dans cette campagne. R.E.

Référendum
Le scrutin de dimanche sur 
l’horaire des commerces 
aiguise les passions

Affiches 
vandalisées
à Nyon

En dates

1916 La ligne Nyon - Saint-Cergue 
est ouverte à l’exploitation.
1982 Le Conseil fédéral décide 
de maintenir ce chemin de fer.
2015 Nouvelles rames et passage 
au quart d’heure.
2019 Chantier du dépôt ouvert.
2021 Rénovation de la gare de 
Genolier.
2022 Dépôt de l’Asse terminé et 
arrivée de six nouvelles rames.
D’ici à 2031 Rénovations des gares.


